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ANNE DE GEIERSTEIN.

Il nous reste encor des amis,
De lor et des soldats, la force et la puissance'
Malheur 4 qui nous fait sentir son insolence.
(Aux chevaliers).
Seigneurs, nous partirons demain.
Le chatiment est, dans ma main,
Suspendu sur plus d’une téte.
Quant au supplice qui s’appréte....
OXFORD, CREVECOEUR, SEIGNEURS.
Noble due, écoutez,

LE DUC.
Jattends,
Que voulez-vous?

OXFORD, CREVECOEUR, SEIGNEURS.
Une priére. ...
Une gréace!
LE DUC.
Cest la derniere,
Voyons, je compte les instants.
OXFORD, CREVECOEUR.
Les députés....
LE DUC.
Qu'on les amene,
Que leur audace se déchaine
Devant mes sujets mutings.
(dux Chevaliers),
Et maintenant vous éles étonnés
De voir pour vos avis tant de condescendance ;
Je ne veux tirer de vengeance
Que le fer 4 1a maiu, au sein de leurs hameauy ;
Je disperserai leurs troupeaux
A la flamme de leurs chaumiéres.



